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Quelles alliances
pour demain

N'a-t-on pas, avec la relative

discretion qui a entoure
le souvenir du discours de
Winston Churchill ä Zürich
le 19 septembre 1946, manque

une bonne occasion de
relancer publiquement le
debat sur la securite

Dans un pays qui compte
autant d'experts militaires
que de citoyens, les crispa-
tions qui entourent l'adhesion

de la Suisse au Part-
nership for Peace de l'OTAN
sont tout ä fait comprehen-
sibles. L'Alliance atlantique,
ä trop s'entourer de
partenaires divers beneficiant
d'un aecord « ä la carte »,
ne risque-t-elle pas d'y perdre

son äme et sa force
Nous profitons pourtant
egoistement depuis 1949
de sa contribution ä la securite

de l'Europe occidentale

Certes, rejoindre une
quelconque alliance ou union,
c'est remettre en question
la solidite du lien qui nous
unit en nous forcant ä nous
poser la question de savoir
qui nous sommes. Et l'ac-
tuelle contribution des
medias ä l'elargissement du
« Röstigraben » via la question

des langues ne fait
guere avancer les choses
dans une direction saine,
meme s'il y a reellement de
quoi s'inquieter du
renforcement de la position des
Alemaniques dans le menage

confederal et du Syndrome
de la minorite chez les

Romands.

Que fönt alors des
Jacques Pilet, des Andreas
Gross ou des Christoph
Blocher dans une Commission

d'etude pour les questions

strategiques D'une
part, l'engagement politique

de la plupart des
participants forcera vraisemblablement

Monsieur l'ambassadeur

Brunner ä opter, in
fine, pour une Solution
sacrifiant aux regles d'un
consensus boiteux. D'autre
part, la Commission n'ae-
cueille aucun Stratege,
aucun penseur, aueune
personne, hormis son chef, qui
soit liee ä autre chose que
la politique locale ou des
interets partisans. De stra-
teges, dans une commission

chargee de Strategie,
aueune trace Dans de
telles conditions, est-il ha-
sardeux de supposer que
les reponses apportees aux
questions du chef du DMF
ne feront pas avancer les
choses

Notre gouvernement,
echaude par les echecs
successifs des adhesions ä
l'ONU et l'EEE, ainsi que le
rejet des Casques bleus, fait
preuve d'une louable
prudence dans la question du
Partnership for Peace. Sa
decision de deeider d'y
adherer merite tout notre soutien

de soldat et de citoyen.
D'une part, l'OTAN reste la
seule alliance en Europe
representant quelque chose

pour la securite, meme
apres s'etre engagee ä deux
reprises pour la defense
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